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2 TABLEAUX - 2 UNIVERS – 2 PERSONNAGES 

 

1- Imaginez une histoire pour chaque tableau en évoquant le personnage et 

son univers. 

2- Racontez une histoire qui présente la rencontre des deux personnages et la 

découverte de leur univers respectif. 

3- Donnez un titre à chacun des tableaux et à chacune des histoires. 

 

Découvrez quelques textes de l’atelier d’écriture. 

 



NOUVEAU DEPART 

New-York, 1951. 

 

James vient d’arriver dans la Grosse Pomme avec pour seul bagage une maigre valise dans 

laquelle il a jeté quelques vêtements, la photo de sa mère et son harmonica. 

Il est épuisé par le voyage en vue et a déjà le mal du pays. Atlanta lui manque terriblement. 

Les yeux rivés sur ses pieds, ce n’est pas à ses rêves qu’il pense, mais à tout ce qu’il a laissé 

derrière lui… En dépit de la foule qui l’entoure, il se sent invisible, seul, inexistant. 

Il pense à sa mère, enroulée dans son châle bleu, sans doute assise dans son fauteuil avec une 

tasse de café. Une larme roule sur sa joue. Il a envie d’entendre sa voix, de se blottir contre elle, 

de respirer son parfum aux touches de vanille. 

Il relève la tête et aperçois l’enseigne du studio Blues Band. C’est là, il est arrivé. Il entend sa 

mère lui dire « Tu seras un grand musicien, mon fils. Je le sais ». 

Il pousse la porte. One, two, three, let’s go baby ! 

CLOLILY 

 

DIANE 

Où es-tu Diane ? Tu me manques. Pourquoi es-tu partie ? Je rêve de toi toutes les nuits. Je pense 

à toi tous les jours… je ne veux rien oublier de toi… 

Ni notre rencontre, ni notre premier baiser, ni nos rires, ni même nos disputes. La seule chose 

que je veux oublier c’est ta mort. 

Je ne veux pas penser à ces derniers mois, à ton corps rongé par la maladie, si frêle dans ce lit 

d’hôpital. 

Alors je regarde nos photos et je te trouve si belle mon amour. Ma photo préférée, tu le sais, 

c’est celle du Lac de Côme. Tu portais ta robe verte, celle qui faisait ressortir tes yeux et te 

donnait cet air espiègle qui me faisait toujours craquer. Je la regarde à en avoir mal aux yeux. 

Tout se brouille. Je pleure… 

Une petite main se niche dans la mienne et une petite voix me glisse à l’oreille « elle était belle 

Maman, on dirait une fée ». 

Elle a raison notre Lily… tu étais une fée. Tu as apporté tellement de magie dans ma vie. Et ton 

plus grand tour, c’est elle, ce petit bout de toi… 

Alors, comme tu t’es battue, je vais me battre aussi. Pour elle. Je t’aime Diane. 

CLOLILY 

 



IL SUFFIT D’UN REGARD 

Cela fait quatre mois que James a rejoint le studio Blues Band. Il a dû travailler dur pour se 

faire une place parmi tous les musiciens. Mais ça y est, il joue tous les soirs. 

Avant d’entrer sur scène, il ferme toujours les yeux et prend une grande inspiration. Le rideau 

se lève. Il observe quelques secondes le public, cherche toujours un regard bienveillant sur 

lequel il sait qu’il reviendra chaque fois qu’il se mettra à douter de son talent. 

Ce soir, il remarque tout de suite cette femme aux cheveux châtains, les lèvres légèrement 

maquillées d’un rouge carmin. Elle est très belle, on la croirait sortie d’un conte de fées. Ce qui 

le touche, c’est son regard mélancolique. Il l’imagine seule, au bord d’un étang perdu dans une 

forêt. 

James commence à jouer et ne la quitte pas des yeux. Elle est accompagnée d’un homme 

visiblement très riche mais qui semble l’ennuyer à mourir. 

Alors, sans savoir vraiment pourquoi, il se met à jouer comme jamais, avec tout son cœur, de 

toute son âme. Elle finit par accrocher son regard et un sourire se dessine sur ses lèvres. 

La magie de James a opéré ! 

 

CLOLILY 

 

 

 


